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Signature	de	la	convention	entre	ASSAFOU		

(ASSAFOU	qui	veut	dire	le	flambeau,	en	berbère)	
et		

le	Groupe	de	Soutien	au	Maroc	de	l’Olivier.	
	

	P1		
	

Compte	rendu	de	la	visite	du	douar	de	AGENSANE	(Ourika	province	Haouz)		
du	vendredi	10	Novembre	2023.	

	
Document	rédigé	par	Annie	Herr,	revu	et	complété	par	Corinne	Cavallin	et	Mohammed	Cherfaoui.	
	
Sont	présents	:		
Des	représentants	d’ASSAFOU	pour	le	Développement	:	Abdelkrim	OUACHIKH,	Président	d’ASSAFOU	:	
Ali	 HAMDI,	 Secrétaire	 général	 d’ASSAFOU	 :	 	 Abdelhamid	 OULDMHALLA,	 Membre	 d’ASSAFOU	 et	
Président	des	associations	marocaines	du	tourisme.	
Des	représentants	du	Groupe	de	Soutien	au	Maroc	:	Brahim	ABAKRI,	trésorier	superviseur	et	membre	
de	 l’Olivier	 :	 Mohammed	 CHERFAOUI,	 coordinateur	 et	 co-président	 de	 l’Olivier	 :	 	 Annie	 HERR	
secrétaire.	
	
ASSAFOU	a	organisé	une	rencontre	dans	le	village	de	AGENSANE.	Après	une	trentaine	de	kilomètres	
dans	la	vallée	de	l’Ourika,	et	de	4	km	de	piste	nous	nous	garons	face	à	l’école.		
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Face	 à	 l’école	 un	 petit	 conteneur	 (financé	 par	 ASSAFOU)	 a	 été	 installé	 pour	 accueillir	 l’école	
préscolaire	où	nous	sommes	accueillis	par	Rachida	DAMANI,	enseignante	éducatrice	et	20	de	ses	22	
élèves	de	moyenne	et	grande	section	de	maternelle	(Enfants	mixtes	de	4	et	5	ans).	
	

P4 	P5	
	

Les	villageois	ont	réalisé	la	dalle	en	béton	afin	que	le	conteneur	soit	installé.	Avant	le	séisme	la	salle	
de	classe	était	attenante	à	la	mosquée.	Trop	endommagée,	elle	est	désormais	fermée.	De	ce	fait,	le	
projet	 est	 d’intégrer	 la	 classe	 préscolaire	 à	 l’école	 primaire	 après	 des	 travaux	 d’agrandissement.	
Rachida	se	dit	fière	de	cette	reconnaissance,	sa	classe	sera	incluse	dans	l’école.	
Dans	ces	quelques	mètres	carrés,	l’enseignante	a	organisé	des	tables	et	des	chaises	pour	chacun	des	
enfants,	a	aménagé	des	espaces	pour	 le	dessin,	 la	peinture,	 les	 livres.	Un	autre	espace	 lui	sert	de	
bureau	et	de	rangement	des	supports	pédagogiques.		
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P8									 P9	
	
Rachida	DAMANI,	a	été	formée	par	ASSAFOU	depuis	plusieurs	années,	elle	est	maintenant	formatrice	
du	réseau	d’enseignants	des	villages	environnants.	

ð Contrairement	à	cette	école,	les	11	structures	préscolaires	financées	par	le	biais	d’ASSAFOU	
sont	 actuellement	 très	 en	 difficulté	 pour	 accueillir	 de	 nouveau,	 les	 jeunes	 enfants.	 Les	
associations	 locales	 en	 lien	 avec	 ASSAFOU,	 recensent	 l’ensemble	 des	 besoins	 après	 les	
urgences	quotidiennes	qui	doivent	également	être	priorisées.	

	
	
La	convention	est	signée	dans	la	classe	en	présence	des	élèves	et	également	de	Lachen	AITOUFKIR,	
président	de	l’association	locale.	
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Nous	nous	dirigeons	ensuite,	vers	la	maison	d’hôtes	qui	accueillait	du	tourisme	équitable	avant	le	
séisme.	

P11	
	
Le	logement	ne	peut	plus	être	utilisé.	La	famille	vit	sous	plusieurs	tentes	installées	sur	un	niveau	de	
leur	champ,	sous	les	oliviers.		

P12									 P13	
	

Les	plants	d’orge,	de	fèves	cultivés	sous	les	oliviers	sont	peu	fournis	du	fait	de	la	sècheresse	qui	sévit	
depuis	3	ans.	La	récolte	d’olives	reste	trop	maigre	également.	
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La	famille	BAHSSOU,	nous	reçoit	chaleureusement,	la	grande	mère	postée	à	l’entrée	de	la	tente	
«	cuisine	»	veille	pour	que	nous	ne	manquions	de	rien.	Le	traditionnel	couscous	du	vendredi	est	
délicieux,	partagé	sous	un	olivier,	sur	lequel	un	interrupteur	électrique	a	été	noué	pour	alimenter	
quelques	ampoules.	Les	échanges	concernent	les	émotions	vécues,	les	constats	des	dégâts	du	
séisme,	les	questions	sur	la	reconstruction.	Pas	de	doute,	pas	de	plainte,	l’avenir	est	là	pour	ces	
familles.	
Le	thé	à	la	menthe	ne	manquera	pas	à	ce	repas	!	

	

P15	
	

ð Cette	famille,	comme	beaucoup	d’autres,	se	prépare	à	passer	l’hiver	sous	tente,	il	fait	encore	
plus	de	20	°	le	jour	et	10°	la	nuit.	Les	pluies	sont	souhaitées	pour	les	cultures	et	redoutées	
pour	les	personnes.	Le	froid	viendra	avec	l’hiver,	au	pied	de	l’Atlas	la	température	peut	
descendre	en	dessous	de	zéro.	Les	habitants	ont	besoin	de	sommier	pour	s’isoler	du	sol,	de	
matelas	et	de	couvertures.	
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Pendant	que	les	hommes	vont	prier	sous	une	«	tente	mosquée	»,	je	rejoins	la	coopérative	féminine	
qui	 est	 implantée	 au	 centre	 du	 village	 permettant	 aux	 femmes	 de	 se	 retrouver	 et	 de	 créer.	 Le	
bâtiment	a	quelques	fissures	qui	ne	sont	pas	inquiétantes	pour	la	sécurité	des	personnes.	
8	 femmes	 sont	 présentes	 ce	 vendredi,	 se	 côtoient,	 des	 grands-mères	 et	 des	 jeunes	 femmes	 qui	
réalisent	des	tapis	de	laine	sur	3	métiers	à	tisser.	Des	napperons	au	crochet,	des	paniers	et	dessous	
de	plat	en	paille	et	en	raphia,	quelques	colliers	de	perles	de	verre.	Les	enfants	entrent	et	sortent	
librement	dans	cet	espace	qui	leur	est	familier.	
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Après	quelques	démonstrations,	lorsque	les	hommes	arrivent,	une	réunion	spontanée	s’instaure.	
Les	femmes	relatent	leur	expérience	de	«	développement	social	local	»	avec	l’appui	d’une	assistante	
sociale	missionnée	par	ASSAFOU	lors	de	la	création	de	la	coopérative.	Leur	dynamique	s’est	soudée	
par	des	sorties	et	visites	hors	du	village,	ainsi	que	par	la	création	de	productions	communes.		

	

P24	
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Le	séisme	est	un	épisode	qui	reste	vif,	elles	ont	été	soutenues	lors	d’un	groupe	de	parole	mis	en	place	
par	 une	 psychologue	 dans	 l’enceinte	 de	 la	 coopérative.	 Elles	 préfèrent	 rire	 de	 la	 terreur	 de	 la	
psychologue	lorsqu’elle	s’est	trouvée	face	à	face	avec	un	sanglier,	plutôt	que	de	s’appesantir	sur	leur	
propre	peur	!	
Arrive	Adil	BAHSSOU,	qui	se	décrit	lui-même	comme	:	trentenaire	célibataire,	ayant	fait	des	études	
en	sciences	humaines	et	maitrisant	le	berbère	local,	l’arabe,	le	français	et	l’anglais.	Eco-guide	local	il	
s’implique	 dans	 le	 développement	 des	 projets	 d’ASSAFOU	 et	 accompagne	 les	 femmes	 dans	 la	
formalisation	de	leurs	projets.	

ð La	question	des	femmes	est	centrée	sur	le	développement	économique	de	la	coopérative.	
Ø Une	ébauche	de	plan	d’action	est	débattue	:		

§ Réaliser	un	inventaire	de	leur	capital	:	photos,	dimensions,	prix	de	vente...	
§ Mettre	 en	 place	 des	 stratégies	 de	 vente	 directe	 entre	 la	 coopérative	 et	 les	

consommateurs,	 en	 évitant	 les	 revendeurs	 «	 marchands	 de	 tapis	 »	 de	
Marrakech	qui	les	exploitent	en	leur	prêtant	parfois	de	l’argent	et	les	piègent	
dans	les	crédits	et	les	dettes.	

Ø Réaliser	 une	priorisation	 :	 Identifier	 et	 consigner	 par	 écrit	 les	 besoins	 urgents	 de	 la	
coopérative.	

Ø Préparer	l’Assemblée	Générale	pour	fixer	les	projets	2024.	
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ACTIONS	
Les	membres	du	G.S.M.	s’engagent	à	faire	un	compte	rendu	détaillé	de	ces	échanges	et	à	prolonger	
la	recherche	de	moyens	pour	aider	ASSAFOU	à	répondre	aux	attentes	des	associations	locales.	
Chacun	est	sensible	au	fait	que	la	communication	est	très	souple.	Les	femmes	ont	une	importante	
prise	de	parole,	 les	hommes	sont	à	 l’écoute	de	 leur	expression.	Sans	 la	démarche	mise	en	œuvre	
depuis	la	création	de	la	coopérative	ces	rencontres,	temps	de	réflexion	et	d’élaborations	collectives	
entre	les	hommes	et	les	femmes	ne	pourraient	pas	se	faire.	
La	maîtrise	de	 la	 langue	 reste	un	 frein	 vers	 l’extérieur,	 les	 femmes	 s’expriment	exclusivement	en	
berbère	local,	les	hommes	maitrisent	l’arabe	et	parfois	une	langue	étrangère.	
A	plusieurs	 reprises	pendant	nos	rencontres	est	 relaté	 le	 fait	qu’une	 jeune	fille	du	village	a	été	 la	
première	à	passer	le	bac	et	est	actuellement	en	étude	d’infirmière.	C’est	une	grande	fierté	pour	tous,	
et	un	espoir	pour	les	filles	d’accéder	aux	études.		
	
Nous	remercions	chaleureusement	toutes	les	personnes	rencontrées	qui	ont	partagé	avec	une	grande	
spontanéité	et	sincérité	leur	expérience	et	leurs	espoirs.	Il	y’a	une	grande	attente	de	la	coopération	
entre	ASSAFOU	et	GSM	de	l’OLIVIER.	
	
De	retour	à	Marrakech,	Brahim	ne	peut	résister	à	l’appel	d’une	grande	glace	prise	en	terrasse	à	Gueliz	
(Marrakech)	!		Cette	rencontre	permet	de	faire	un	débriefing	entre	les	2	associations.	
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